
Un mot du Curé
 

Dans les circonstances actuelles, 
pouvons-nous reprendre la catéchèse ? 

 

Cette question bien légitime 
m’est revenue quelques fois ces 
derniers jours, essentiellement de 
la part de parents inquiets de 
savoir si la célébration des Sacre-
ments de l’Initiation chrétienne 
qu’ils ont souhaitée pour leur 
enfant aura bien lieu en avril-mai, 
se demandant également ce qu’il 
en était de la catéchèse prépa-
ratoire. Cette question touche 
bien entendu plus largement que 
notre entité de Leuze. Mercredi, 
je l’ai donc posée à la responsable 
diocésaine de la catéchèse initia-
tique, Mme Christine Merckaert. 
Elle m’a répondu qu’elle allait 
avoir une réunion de façon im-
minente pour tenter d’y répon-
dre, avec notre Evêque Mgr 
Harpigny, le vicaire général O. 
Fröhlich et le vicaire épiscopal M. 
Vinckier, qui porte notamment la 
responsabilité de l’Initiation chré-
tienne. Nous avons reçu le 
résultat de cette réunion ce jeudi 
matin dans un courrier signé par 
Mme Chr. Merckaert et par le 
Vicaire épiscopal M. Vinckier.  
 

Ce courrier commence par une 
évocation de la situation : « Nous 
mesurons que les conditions sani-
taires du premier trimestre vous 
ont amenés à faire preuve de 
créativité pour rejoindre d’une 
manière ou d’une autre les famil-
les concernées par la catéchèse. 
Nous vous remercions pour votre 
engagement et votre témoignage 
ainsi que pour le respect des con-
signes sanitaires en novembre et 
décembre. Nous constatons que 
les mesures prises par le Gouver-
nement Fédéral, de manière géné-
rale, sont prolongées jusqu’au 1er 
mars. Vu cette évolution assez 
lente, nous vous communiquons 
les conditions de mise en œuvre 
de rencontres de catéchèse en 
présentiel à partir du 15 janvier en 
insistant toutefois sur la plus 
grande prudence et le respect 
rigoureux des mesures sanitaires 
générales car la situation reste 
préoccupante et mérite toute 
notre attention (à titre d’exemple, 
une personne meurt de la covid 
toutes les demi-heures en 
Belgique !)… » 



Viennent ensuite l’énoncé de ces 
conditions concrètes en vue d’une 
éventuelle reprise des rencontres 
de catéchèse ; je les résume ici : 
+ Il est possible de reprendre des 
rencontres de catéchèse en pré-
sentiel à partir du 15 janvier. 
+ Il est évidemment demandé de 
respecter toutes les mesures de 
prudence et les règles sanitaires 
générales (masques pour les +12 
ans, gel, distanciation, aération, 
durée limitée de l’activité…). 
+ Une seule rencontre par mois 
est autorisée. 
+ Ces rencontres ne peuvent avoir 
lieu que 

- dans des églises : nombre 
de participants : 15 
adultes masqués et 20 
enfants de moins de 12 
ans - on ne tient pas 
compte des « bulles » ou 
autres liens familiaux : 
autrement dit, papa et 
deux enfants comptent 
pour 3 personnes et non 
pas 1 bulle - entre les 
familles, on veillera à 
garder la distance d’au 
moins 1,5 m. 

- en extérieur (une marche 
d’une église à une autre, 
par exemple) : nombre de 
participants : 4 adultes et 

20 enfants de moins de 12 
ans - idem à propos des 
liens - idem pour la 
distance de sécurité entre 
les familles 

Vient ensuite une petite phrase 
qui me semble très importante et 
qui définit l’objectif de ces 
rencontres : « Ces rendez-vous de-
vraient contribuer à entretenir le 
lien aux familles et encourager ou 
même initier l’une ou l’autre 
activité de catéchèse ou de prière 
au sein de la cellule familiale 
pendant le mois. » Idée impor-
tante s’il en est, j’y reviendrai plus 
loin. 
Enfin, le courrier reçu se termine 
sur la réponse de notre Evêque à 
une question que beaucoup de 
parents et/ou de catéchistes 
et/ou de curés se posent : nous 
vivons une période au cours de 
laquelle nous ne pouvons pas 
organiser la catéchèse comme 
nous le faisons habituellement, et 
où nous avons l’impression de ne 
pas faire tout ce qu’il faudrait 
faire ; la question ainsi posée est 
celle de la validité de la 
catéchèse vécue cette année 
pour donner accès aux sacre-
ments de l’initiation. Devant 
cette question, « Mgr Harpigny 
tient à rassurer les familles. Les 



sacrements seront donnés pen-
dant le temps pascal ou plus tard 
dans l’année, quand ce sera 
autorisé, selon l’évolution de la 
crise sanitaire. Des indications 
seront communiquées en temps 
opportun sur la manière de célé-
brer les sacrements de l’initiation, 
en fonction surtout du nombre de 
personnes qui seront autorisées à 
participer aux célébrations. 
Monseigneur nous motive à 
accompagner au mieux les famil-
les dans cette traversée de vie si 
particulière…. » 

* * * 
Comme vous le constatez en 
lisant ces mots, ces mesures sont 
prises de façon à favoriser une 
catéchèse familiale. Comme je 
l’écrivais cette semaine à une 
personne engagée dans la caté-
chèse de notre entité, que vise-t-
on dans la catéchèse ? Les seuls 
enfants comme il y a 20 ans ou les 
familles comme le demande le 
projet diocésain de 2015, projet 
que nous avons lancé ici en 2019-
2020 ? Depuis 2019, en effet, 
toute la catéchèse dans l’entité 
(matinées catéchétiques du di-
manche, soirées Cinéma à l’église 
ou Comédie musicale ou…) était 
pensée comme une catéchèse des 
familles destinée à tous leurs 

membres (pas nécessairement 
ceux qui préparent un sacrement) 
et à toutes les familles. Bien 
entendu, vient qui le souhaite... 
Dès lors, personnellement, je n’ai 
pas envie, à cause de la crise sani-
taire, de faire un bond en arrière 
de 20 ou 30 ans et de perdre ce 
qui a été gagné. Nous avons fait 
un pas en avant en retrouvant 
l’importance de la catéchèse 
familiale ; le courrier reçu de 
l’Evêché et dont je vous fais part 
ici en tient compte ; j’en suis très 
heureux. Les 15 adultes que l’on 
peut recevoir en rencontre 
catéchétique sont donc un papa, 
une maman… accompagné/e d’un 
ou plusieurs enfants, et toute la 
famille est la bienvenue. 
Un deuxième élément sur lequel 
je voudrais insister, ce sont les 
objectifs définis dans ce courrier : 
il ne s’agit pas d’abord de 
« donner de la matière » (sur le 
baptême, l’Eucharistie…) ; il s’agit 
de garder un lien et d’encourager 
une catéchèse familiale et la 
prière à la maison. A mes yeux, 
dans notre unité pastorale, la 
catéchèse familiale n’a jamais 
cessé durant ces semaines, 
notamment grâce à ce journal 
que vous recevez, ces  Chroniques 
des Clochers qui sont beaucoup 



plus que des ‘petites annonces’, 
un journal que j’essaie de nourrir 
notamment avec des activités dé-
diées aux familles. Plusieurs pages 
chaque semaine, avec un texte 
d’Evangile, puis en lien avec cet 
évangile : des vidéos adaptées, un 
chant, des petits commentaires, 
des activités plus ludiques… sans 
oublier des éléments destinés à 
de plus grands jeunes ou des 
adultes de la famille : l’Evangile 
du dimanche, un commentaire de 
cet Evangile, un peu d’histoire de 
l’Eglise, des invitations à la prière, 
des pages consacrées à des œu-
vres picturales et musicales, ou 
encore le témoignage d’une belle 
figure de notre temps… Bien sûr ! 
on pourrait sans doute faire 
mieux, mais on fait avec ce que 
l’on trouve et que des familles 
peuvent trouver facilement sans 
télécharger 50 pages, on fait avec 
le temps dont on dispose aussi…  
J’ai donc été très touché par ce 
courrier du Service diocésain de la 
catéchèse, parce qu’il tient 
compte de tout le travail réalisé 
dans le cadre catéchétique au 
cours de ces mois de crise sani-
taire et de confinement via 
notamment ce journal hebdoma-
daire. A charge bien sûr des 
familles, et donc les parents, de 

prendre cela en mains… Je sais 
que certaines familles le vivent : 
parfois, elles me renvoient une 
photo du résultat du dessin ou 
une question que l’enfant a posée 
à maman et à laquelle celle-ci n’a 
pas pu répondre ! C’est fantas-
tique ! Je devine aussi que, dans 
beaucoup de maisons, on ne fait 
rien ; c’est comme cela ! La Foi est 
cadeau ; on ne peut pas obliger 
quelqu’un à profiter d’un cadeau 
offert… La rencontre mensuelle, 
si elle s’organise, pourra consis-
ter simplement à expliquer ce 
procédé mis en place depuis des 
semaines et à aider les familles à 
entrer dans ces activités pro-
posées via le journal paroissial. 
Car ces « Chroniques » entrent 
dans les maisons chaque semaine, 
notamment chez toutes les 
familles qui ont inscrit un enfant, 
mais plus largement encore (600 
envois mail chaque samedi !). Si 
un enfant parcourt cela chaque 
semaine, il est prêt, à mes yeux, à 
recevoir les sacrements après 
Pâques ! Je n’ai aucune hésitation 
à ce propos ! Et je suis donc très 
heureux également de la parole 
de Mgr Harpigny par rapport à la 
validité de cette catéchèse parti-
culière. 



Je me permets de rappeler enfin 
que les messes ont repris et tout 
le monde est le bienvenu, d’au-
tant plus que je peux ajouter des 
chaises pour les enfants -12 ans, 
puisqu’ils « ne comptent pas » (je 
n’aime cette expression mais c’est 
celle qui est utilisée dans les 
journaux ou à la télévision). S’il y 
a des familles qui viennent le 
dimanche/samedi soir, j’improvi-
serai une homélie adaptée… mais 
il n’y en a pas pour le moment… 
La crèche a été dressée dans tou-
tes les églises de l’entité ; tout le 
monde pouvait passer la voir en 
famille, j’avais demandé l’ouver-
ture de toutes les églises… La 
catéchèse n’a raté aucun diman-
che via le journal paroissial…  On 
ne peut donc pas dire qu’il n’y a 
plus de catéchèse dans l’unité 
pastorale ; elle n’a jamais cessé… 
Mais bien sûr ! c’est une caté-
chèse qui a un nouveau visage, 
comme tant de choses en cette 
période, mais l’Essentiel demeu-
re : la découverte de l’amour de 
Dieu que l’on peut vivre en 
famille, aussi à la maison… et 
nous sommes là, peut-être avec 
une rencontre par mois, pour 
essayer de dynamiser cette 
« chance » pour nos familles… 

*** 

Je termine en essayant de 
répondre à la question posée : y 
aura-t-il bientôt à nouveau des 
rencontres catéchétiques dans 
notre entité ? J’ai communiqué le 
courrier de l’Evêché aux catéchis-
tes des clochers et je leur ai posé 
la question : « acceptez-vous 
cette rencontre par mois dans 
l’église avec un groupe familial 
comprenant au maximum 15 
adultes et 20 enfants ? » Parmi les 
réponses déjà reçues, je 
comprends que certains souhai-
tent attendre, par exemple, 
d’avoir reçu le vaccin… que 
d’autres ne veulent pas prendre 
le risque d’un rassemblement où 
le virus pourrait trop facilement 
circuler et éventuellement causer 
de lourds soucis… que d’autres se 
disent « on ne peut pas faire ceci 
ou cela qui est aussi important, 
pourquoi nous, on se rassem-
blerait pour le KT ?... » Dès que 
j’aurai reçu la réponse de tous les 
catéchistes, je communiquerai 
aux parents si ces rencontres 
peuvent se faire. Si pas, nous 
continuons à avancer avec notre 
petit journal qui est la catéchèse 
qui vous rejoint dans votre 
maison… votre famille… 
Bon dimanche ! 

Chanoine Patrick Willocq 
 

 


